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Évangile du jour selon St Marc (9,2-10) 

 
En ce temps-là, Jésus prit avec lui Pierre, Jacques et Jean, et les emmena, eux seuls, à l’écart sur une 
haute montagne. Et il fut transfiguré devant eux. Ses vêtements devinrent resplendissants, d’une blancheur 
telle que personne sur terre ne peut obtenir une blancheur pareille. Élie leur apparut avec Moïse, et tous 
deux s’entretenaient avec Jésus. Pierre alors prend la parole et dit à Jésus : « Rabbi, il est bon que nous 
soyons ici ! Dressons donc trois tentes : une pour toi, une pour Moïse, et une pour Élie. » De fait, Pierre ne 
savait que dire, tant leur frayeur était grande. Survint une nuée qui les couvrit de son ombre, et de la nuée 
une voix se fit entendre : « Celui-ci est mon Fils bien-aimé : écoutez-le ! » Soudain, regardant tout autour, 
ils ne virent plus que Jésus seul avec eux. Ils descendirent de la montagne, et Jésus leur ordonna de ne 
raconter à personne ce qu’ils avaient vu, avant que le Fils de l’homme soit ressuscité d’entre les morts. Et 
ils restèrent fermement attachés à cette parole, tout en se demandant entre eux ce que voulait dire : « 
ressusciter d’entre les morts ». – Acclamons la Parole de Dieu.   
 

Commentaire de l’évangile par Frère Hilario FRIGHETTO 
C’est le 2ème dimanche de carême, mais le sacrifice d’Isaac (1ère lecture) nous annonce le vendredi 

Saint et le Ressuscité d’entre les morts (Marc) nous rapporte à Pâques. Le chemin de Carême qui nous 
amène vers Pâques passe par la croix. Il passe du Tabor, montagne de lumière, au Calvaire, montagne des 
ténèbres pour arriver à la lumière définitive du ressuscité glorieux.  

Après l’annonce de sa passion, pour raviver la foi des apôtres, Jésus manifeste la gloire de la 
résurrection. Il utilise la pédagogie du professeur qui montre la victoire finale, l’idéal, pour encourager ses 
élèves à l’étude avec ses exigences. Par la transfiguration Jésus a démontré sa divinité et son intimité 
avec le Père.  

La transfiguration de Jésus coïncide avec la fête des Tentes. Ce sont des cabanes qui rappellent les 
abris provisoires du peuple de Dieu pendant la traversée du désert.  
Pierre, Jacques et Jean contemplent la transfiguration de Jésus sur le Tabor et, plus tard, sur le Golgotha, 
ils accompagnent la passion du Sauveur. Comme ces trois apôtres, choisis par Jésus, nous sommes 
invités à faire une expérience de rencontre avec Dieu. Certains trouvent la présence de Dieu dans la 
beauté de la nature, d'autres dans la joie d'une vie en famille, d'autres encore dans un engagement au 
service des autres. La présence de Dieu peut être rappelée par une parole ou par les attitudes de 
quelqu'un. Par foi, nous rencontrons le Seigneur dans la splendeur du Tabor ; parfois dans les épreuves de 
la vie, comme sur le chemin de la passion. L’important c’est d’être avec le Seigneur jusqu’à la gloire 
définitive.  

Gravir la montagne, s’approcher du Seigneur pour Le rencontrer dans la prière, c’est un des appels 
du carême. Les disciples ont tellement aimé cette expérience qu’ils ont voulu la rendre permanente : 
« Faisons ici trois tentes »… sans même prévoir une tente pour eux !  

L’annonce de la passion : devant la longue épreuve de la Coronavirus, la faim, la mort, les 
injustices et toutes sortes de conditions inhumaines que nous rencontrons, comme Pierre, nous voudrions 
demeurer sur la montagne de la transfiguration. Nous savons que nous sommes faits pour la vie éternelle 
heureuse mais, comme les trois disciples, maintenant, nous sommes invités à regagner la plaine, à 
reprendre la croix de chaque jour et à marcher vers la résurrection définitive. 

« Écoutez-le » : le Père nous donne son Fils à écouter. Il est sa vivante Parole. Il parle de sa mort, 
son départ, son Exode. Vivre le Carême, c'est accueillir le Christ et nous laisser guider par Lui. Écoutez-le. 
Dieu nous parle directement, par la Bible, à travers les évènements et à travers ses créatures. Il nous 
alerte sur les maltraitances de la création. Soyons sensibles aux appels au secours et aux initiatives qui 
cherchent à sauver la planète.  

Celui-ci est mon Fils bien aimé : oui, Dieu nous a présenté Jésus Christ transfiguré mais Il réveille 
notre sensibilité aussi vers ses fils bien aimés qui portent la croix et qui vivent la passion dans des 
situations inhumaines. Sans oublier la transfiguration lumineuse sur la montagne, c’est le moment de 
comprendre la création et les créatures ; c’est le temps de descendre, de regagner la plaine pour soulager 
les fils bien aimés du Père et, ensemble, marcher vers Pâques.  

Chacun de nous et chaque être humain, 
nous sommes des fils bien aimés du Père, tous destinés au salut. 


